
Il s’appelait…..         Jean Loiseau 

 

Jean Loiseau n’est pas inscrit sur le monument aux morts ni sur la plaque de marbre dans 

l’église, mais c’est un enfant de Saint-Geyrac. Nous avons cru à un oubli mais au fil des recherches  le 

mystère s’est éclairci : sur la fiche matricule que nous possédons, Jean est domicilié à Razac de 

Saussignac depuis le 15 mars 1903 et est rattaché à la subdivision de Bergerac. Par erreur à son 

décès, il a été domicilié à Saint-Geyrac son lieu de naissance. Le changement de domicile n’était 

peut-être pas  connu sur le front  ou l’erreur vient du greffe du tribunal de Périgueux qui l’a domicilié 

au mauvais endroit ! Il est sur nos registres d’état-civil mais inscrit sur le monument aux morts de 

Razac de Saussignac  domicile de sa  femme et de ses enfants.  

 Jean Loiseau est né à Saint-Geyrac  le 24 août 1880 ; il est le fils de Pierre Loiseau né à Saint-

Geyrac et de Marie Bonnet , cultivateurs à Landrevie.  De ce mariage naîtront sept autres enfants 

dont ne survivront que deux filles Jeanne et Marguerite. Le père décèdera à Landrevie en 1891 et la 

mère en 1925 .Jeanne épousera Léonard Lamégie de la Basse Fosse et décèdera à Saint-Geyrac en 

1945. : Marguerite se mariera à Mauzens Miremont. 

Lors du Conseil de révision à St Pierre de Chignac, Jean tira le n° 72 mais fut dispensé  comme 

« fils aîné de veuve ».Il fut envoyé dans la disponibilité  le 20 septembre 1902.Il accomplit cependant 

deux périodes d’exercices  au 50ème RI de Périgueux : du 21 août au 17 septembre 1907 et du 07 au 

23 mars 1910. 

Il  trouva du travail comme ouvrier agricole dans les vignes du bergeracois. Il s’y installa et 

fonda une famille en épousant le 1er septembre 1904 Marie Adeline Meyrand. De ce mariage vont 

naître trois filles : Elise en 1905, Odette en 1907et Jeanne en 1911. 

A la mobilisation générale du 1 er août 1914  il fut rappelé à l’activité au 50ème R I à Périgueux 

où il arriva le 11 août 1914.Son régiment fait partie de la 24ème Division dans laquelle on trouve  celui 

de Victor Monribot. Jean Loiseau a 34 ans. 

 Nous venons de voir qu’il fit combat commun avec Victor Monribot (sans probablement être 

à ses côtés) jusqu’ au 28 août 1914. Après la mort de Victor le calvaire de Jean continua et dès le 29 

août la 24ème Division effectua un autre repli. C’est un désastre ! Trois armées allemandes marchent 

sur Paris. Soudain les troupes ennemis abandonnent le chemin de la capitale et se dirigent vers le 

sud-est. Elles offrent le flanc aux français. Joffre saisit l’occasion et c’est ainsi  que la 24ème Division se 

relança dans l’offensive pour livrer le combat de Voncq entre le 29 et le 31 août. Les français ont 

repris l’initiative et vont essayer de rétablir la situation. 

Du 9 au 13 septembre, la 24 ème division s’engagea dans la 1ère bataille de la Marne.  Ce sera 

la Victoire de la Marne qui coûtera la vie à 80 000 de nos soldats. La 24ème Divison stationna  vers 

Suippes entre le 13 et le 18 septembre.Elle fit alors un mouvement vers l’ennemi  et s’engagea à 

nouveau dans de violents combats  où Jean Loiseau sera déclaré « disparu »devant Auberive sur 

Suippes le 30 septembre 1914. 

Sa fiche matricule porte les mentions suivantes :inscrit au tableau spécial de la médaille 

militaire à titre posthume(J O du 30 mai 1920)soldat brave et dévoué .tombé glorieusement pour la 

France devant Auberive le 30 septembre 1914 en se portant vaillamment à l’attaque des positions 

ennemies-croix de guerre avec  étoile d’argent 
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